
IISS “A. GREPPI”- Monticello Brianza (Lecco) 

 

EPREUVE HISTOIRE ESABAC 

 

Prova di: STORIA IN LINGUA FRANCESE – Classe: ……  Data: ……. 

 

Svolga il candidato una delle seguenti prove a scelta tra: 

a) Composizione  
b) Studio e analisi di un insieme di documenti  

 

a) Composizione  

« Écrire et témoigner la Shoah : la rafle du Vél’ d’Hiv, un devoir de mémoire»   (600 mots environ). 

 

b) studio e analisi di un insieme di documenti 

 

« Écrire et témoigner la Shoah : la rafle du Vél’ d’Hiv, un devoir de mémoire » 

Dopo avere analizzato i documenti proposti: 

1) Rispondete alle domande della prima parte dell’esercizio. 

2) Formulate una risposta organica in riferimento al tema posto. 

 

Dossier documentaire : 

- document 1 : le témoignage d’une rescapée de la rafle du Vélodrome d’Hiver, 16-17 juillet 1942. 

Arlette Reiman, rescapée à la rafle du Vél’ d’Hiv, et son mari Charles Testyler, polonais, rescapé à 

Auschwitz, ont fondé une association « Mémoires et vigilance des lycéens » : ils offrent leurs 

témoignages à tous les élèves qui en font la demande. Depuis longtemps, ils accompagnent 

plusieurs classes à Auschwitz.  

- document 2 : extrait du livre de Tatiana de Rosnay « Elle s’appelait Sarah », 2010. L’auteur a connu 

le couple Testyler et a écrit la préface à leur œuvre « Les enfants aussi !». 

- document 3 : histogramme sur les convois de déportation en France, 1942-1944 

- document 4 : carte des camps d’internement des Juifs en France, 1942 

- document 5 : document iconographique : le Jardin du souvenir à Paris. C’est le jardin mémorial des 

enfants du Vél’ d’Hiv et a été inauguré le 16 juillet 2017 par le Président de la République française 

Emmanuel Macron, à l’initiative de Serge Klarsfeld, historien et avocat franco-israélien, défenseur 

de la cause des déportés juifs en France. 



Première partie 

Analysez l’ensemble documentaire et répondez aux questions : 

1. Comparez les documents 1 et 2 : quels sont les points en commun entre les deux formes 

d’écriture ? D’après le document 1, pourquoi la France a-t-elle trahi son passé ? (documents 1-2) 

2. Pourquoi l’histogramme se réfère-t-il à la période 1942-44 ? (document 3) 

3. Expliquez les différentes utilisations des camps en France pendant la seconde guerre mondiale. 

(document 4) 

4. Identifiez les symboles présents dans le document 5. Pourquoi l’inscription fait-elle appel au 

devoir de mémoire ?  (document 5) 

 

Deuxième partie : 

À l’aide des réponses aux questions, des informations contenues dans les documents et de vos 

connaissances rédigez une réponse organisée au sujet : «Écrire et témoigner la Shoah : la rafle du 

Vél’ d’Hiv, un devoir de mémoire» (300 mots environ). 

 
Doc. 1 
 
« Vous connaissez l’enfer de Dante ? C’était dantesque. Rien n’avait été préparé, on n’avait pas à 
boire, on n’avait rien à manger… Ce qu’une enfant de mon âge a pu voir, les suicides, les femmes 
qui se blessaient volontairement en espérant se faire rapatrier dans des hôpitaux, ce qui ne servait 
strictement à rien…Je n’ai rien compris… On a vu arriver des nourrissons, des femmes qui 
accouchaient, qui étaient sur le point d’accoucher, des gens hurlaient, il y avait des hurlements, les 
micros qui marchaient toute la journée, la lumière qui était allumée jour et nuit… » Et cet aveu final, 
gêné, enfantin : « Vous savez, j’ai fait pipi dans la culotte en allant aux toilettes tellement j’ai vu 
d’horreurs, et j’ai pas pu me retenir, évidemment. » 
Mon père me parlait de la France des droits de l’homme, la France des libertés. Il me disait que si je 

me perdais dans la rue, il fallait que j’aille voir un policier. Mais le fait d’avoir été arrêtée par des 

policiers français, tout ce que mon père m’avait enseigné s’est effondré. J’étais pétrifiée.» 

Annette et Charles Testyler, Les enfants aussi !, Editions Delattre, Grandvilliers, 2010 

 

 

Doc.2 

« Un coup de tonnerre soudain les fit sursauter. La pluie s’abattit sur Paris, si dense que le bus dut 

s’arrêter. La fillette écoutait les gouttes s’écraser sur le toit du bus. La pause ne dura qu’un instant. 

Le bus reprit bientôt sa route, dans un crissement de pneus sur le pavé. Le soleil réapparut. Le bus 

stoppa et on les fit descendre, dans un désordre de paquets, de valises et d’enfants en pleurs. La 

fillette ne connaissait pas cette rue. Elle n’était jamais venue dans ce quartier. Elle vit la ligne du 

métro aérien à l’autre bout de la rue. On les conduisit vers un grand immeuble clair. Quelque chose 



était inscrit sur la façade en immenses lettres noires, mais elle ne parvint pas à lire. Elle vit alors que 

la rue entière était pleine de familles comme la sienne, descendant des bus, sous les hurlements de 

la police. La police française, et elle seule. 

Accrochée à la main de son père, elle fut bousculée et poussée jusque sous une gigantesque arène 

couverte. Une foule innombrable était déjà massée ici, au centre de l’arène, et sur les sièges durs et 

métalliques des gradins. Combien étaient-ils ? Elle n’aurait su dire. Des centaines ? Il en arrivait sans 

arrêt. La fillette leva les yeux vers l’immense verrière bleue en forme de dôme. Un soleil sans merci 

perçait à travers. Son père trouva un endroit où s’asseoir. La fillette observait le flot ininterrompu 

qui venait grossir la foule. Le bruit se fit de plus en plus intense, c’était une rumeur qui enflait, celle 

de milliers de voix, de sanglots d’enfants, de gémissements de femmes. La chaleur devint 

insupportable, de plus en plus étouffante à mesure que le soleil montait dans le ciel. Il y avait de 

moins en moins d’espace et ils étaient collés les uns contre les autres. Elle observa les hommes, les 

femmes, les enfants, leurs visages crispés, leurs yeux pleins d’effroi. « Papa, dit-elle, combien de 

temps allons-nous rester ici ? » 

Tatiana de Rosnay, Elle s'appelait Sarah, Éditions Héloïse d’Ormesson, Paris 2010 

 

Doc.3 

 

 

 



Doc. 4  

 

Carte établie d'après Anne Grynberg, Les camps de la honte, Les internés juifs des camps français 1939-1944, 

Éditions La Découverte, Paris 1991 

 

 

 

 

 

 

 

 



Doc. 5  

 

Jardin du souvenir à l'emplacement du Vél’d’Hiv, Paris 

 

Inscription à la mémoire des victimes de la Rafle du Vel d’Hiv - Jardin du souvenir à l'emplacement du Vél’d’Hiv, 

Paris 


